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ATELIER 2

Quelle place donner aux assistants pédagogiques ?

9 collèges représentés : 7 en RRS et 2 en RAR

Comme pour l’accompagnement éducatif, il a fallu créer un dispositif dans l’urgence et à partir de quelques éléments de cadrage.

· pour les RAR, le dispositif a une certaine ampleur (nombre d’assistants pédagogiques) avec déjà une année d’expérience

· pour les RRS, c’est une phase de démarrage

CONSTATS DE MISE EN PLACE

· Hétérogénéité des dotations selon les départements (inégalités des enveloppes ou stratégies différentes des I.A. ?) : 2 ETP
 dans la Marne par établissement en RRS, 1 ETP dans l’aube

· Nette différence de dotation entre les RAR (7 ETP) et les RRS (1 ou 2 ETP)

· Hétérogénéité du recrutement (profils) et des services, avec beaucoup de plein temps alors que la recommandation était le mi-temps

· Accueil favorable de la part des enseignants voyant d’un bon œil cette nouvelle ressource.

· L’utilisation de cette nouvelle ressource (compétence des personnes et potentiel horaire) est très variée selon les établissements, leur culture de travail « ouvert » ; la « co-présence » est liée à l’importance du travail en équipe et des projets pédagogiques partagés, de l’existence d’ actions d’aide ou de remédiation (PPRE…) dans le Projet d’Etablissement. 

· Les établissements RRS ont du mal à gérer, réguler le dispositif (cohérence entre les demandes des professeurs et l’intervention des assistants pédagogiques, entre besoins et activités, organisation de l’emploi du temps…) ; il manque encore des procédures de pilotage, d’organisation et de suivi dans ces établissements qui n’ont pas de professeurs –référents comme les RAR.

RISQUES DE DERIVES :

· « Contaminer » les deux fonctions assistant d’éducation et assistant pédagogique donc brouiller les missions et l’identification de l’A.P
. aux yeux des élèves. Les activités des A.P. doivent être directement liées aux activités d’enseignement et d’apprentissages scolaires.

· Faire des A.P. les « preneurs en charge des élèves exclus de cours pour des problèmes de comportement

· A l’inverse, laisser les A.P. se faire « fagociter » par les enseignants travaillant en équipe, au détriment des enseignants plus « isolés », donc réduire le champ de la co-présence au lieu de l’élargir dans les pratiques des enseignants.

Les établissements RRS sont bien dans une phase de « lancement », il s’agira dans les mois qui viennent de passer de cette phase plutôt empirique à un début de maîtrise partagée des dispositifs et de gagner en efficience. Le conseil pédagogique est l’instance permettant de faire avancer le dispositif de manière participative.

IMPORTANCE DE L’ACCUEIL ET DE L’IMPLANTATION DES A.P. DANS L’ETABLISSEMENT :

· Leur donner le temps de connaître l’établissement, de découvrir les problématiques des enseignants dans toutes les matières, par exemple leur permettre d’observer les activités en étant invités dans de nombreux cours par les enseignants pour mieux se préparer à agir, il s’agit pour les A.P. de créer, d’imaginer cette mission nouvelle, d’inventer leur poste !

· Désigner et équiper un local bien repéré pour effectuer une partie de leur travail individualisé avec les élèves (petit local ouvert avec un minimum de supports et de ressources –ordinateur- accès réseau pédagogique- tableau etc…) si possible à proximité de la salle des professeurs et/ou du CDI et surtout pas à côté du bureau de la Vis scolaire ou de la salle de permanence !

· Bien définir les missions des A.P. :

Actuellement : accompagnement éducatif, PPRE, accompagnement individualisé hors cours, co-présence en cours ou activités avec les enseignants.

QUESTIONS :

· Comment bien définir les missions à partir des textes, auprès de qui ?

· Comment faciliter la liaison professeurs/A.P. ?

· Comment adapter les services et les emplois du temps des A.P. par rapport aux besoins de l’établissement mais aussi à la disponibilité des étudiants futurs enseignants que sont les A.P. ?

· Comment évaluer :

. la cohérence et l’efficience du dispositif ?

. son efficacité sur les élèves (apprentissage) et sur l’établissement (climat, projets…) ?

· Quelles limites à l’action des A.P. :

. par rapport aux contenus d’enseignement – peuvent-ils « faire cours ?- aux pratiques pédagogiques – quelles sont leurs savoirs et savoir-faire ?-

. quelle posture professionnelle entre l’enseignant et l’aidant ?

. peut-on les laisser seuls avec une classe, un groupe ? dans quelles conditions ?

. quelles responsabilités pour l’enseignant, l’A.P., le chef d’établissement ?

· Quid du devenir des A.P. :

. quelle formation d’accompagnement pour répondre à leurs missions.

. quelle formation pour faciliter leur réussite professionnelle ultérieure ?

. quels avantages, bénéfices doivent –ils retirer de l’engagement dans la fonction d’A.P. pour la réussite de leur cursus de futurs enseignants ?

Compte-rendu rédigé par l’animateur du groupe : 

Alain MOSER (principal du collège Brossolette de la Chapelle St Luc )

� ETP : Equivalent Temps Plein 


� A.P. :  Assistants Pédagogiques





